
Edouard Coste, 
maire de 1937 à 1945 

Edouard Laurent Pierre Coste était un enfant du pays, né à Saint Christophe sur le Nais le 25 juin 
1877, comme l’indique son acte de naissance. 

Son père, Coste Edouard Pierre Joseph Marie était natif de Chatelaudren dans les Côtes du Nord, 
le 7 février 1854 et habitait à la Hardrée, en  1877, où il était cultivateur. 
Sa mère, Emma Marie Françoise Mulot était née à Saint Christophe le 11 février 1857 dans la fer-
me paternelle de la Souricière. 
Observons les divers recensements de la commune pour suivre les familles Coste et Mulot. (les 
âges sont souvent approximatifs) 
1876, La Hardrée, 3 générations : 
Mulot Sébastien 77 ans et son épouse Mulot-Bellanger Anne 66 ans. 
Mulot Laurent 46 ans et sa femme Mulot-Rivière Françoise 42 ans. 
Coste Edouard 22 ans et son épouse Coste-Mulot Marie 19 ans. 
1881, La Hardrée, 2 générations : 
Mulot Sébastien 81 ans et son épouse Mulot-Bellanger Anne 72 ans. 
Mulot Laurent 54 ans et sa femme Mulot-Rivière Françoise 46 ans. 
Rue Saint Pierre, 2 générations : 
Coste Edouard, 27 ans, gagiste, son épouse Coste-Mulot, 24 ans et leur fils, Coste Edouard, 4 ans. 
1886, La Hardrée, 2 générations : 
Mulot Laurent (Sébastien) 85 ans, veuf. 
Mulot Laurent 59 ans et sa femme Mulot-Rivière Françoise 52 ans. 
Place du marché, 2 générations : 
Coste Edouard, messager, 32 ans et son épouse, Coste-Mulot Marie, 29 ans et leur fils, Coste 
Edouard, 9 ans.  



1891, La Hardrée : 
Mulot Laurent, 60 ans et sa femme, Mulot-Rivière, 56 ans. 
Place du Marché, 2 générations : 
Coste Edouard, voiturier,37 ans, son épouse, Coste-Mulot Marie, 34 ans et leur fils, Coste 
Edouard, 13 ans.. 
1896, Rue du Val Joyeux, 2 générations : 
Coste Edouard, 42 ans, propriétaire exploitant, son épouse, Coste-Mulot Marie, 39 ans et leur fils, 
Coste Edouard, 19 ans. 
1901, La Hardrée : 
Coste Edouard, 47 ans, propriétaire exploitant, son épouse, Coste-Mulot Marie, 44 ans. 
1906, La Hardrée, 2 générations : 
Coste Edouard, cultivateur, 29 ans, son épouse Coste-Bouttevin Ernestine, 30 ans et leurs enfants, 
Coste Maurice, 3 ans et Coste Marie, 2 ans. 
 
Coste Edouard s’était donc marié le 17 juin 1902, à Luceau (72) avec Bouttevin Ernestine née le 
25 octobre 1876, à Luceau. 
Nous n’avons pas trouvé cet acte de mariage, mais l’acte de naissance d’Ernestine Bouttevin sur 
lequel figurent les dates de son mariage et celle de son décès, le 5 mars 1965, à Saint Christophe 
sur le Nais. 



Continuons l’observation des recensements. 
1906, (suite) La Souricière : 
Coste Edouard, 52 ans et son épouse, Coste-Mulot Marie, 48 ans. 
1911, La Hardrée, 2 générations : 
Coste Edouard, 34 ans, propriétaire exploitant, sa femme, Coste-Bouttevin Ernestine, 35 ans et 
leurs deux enfants, Coste Maurice, 8 ans et Coste Marie Thérèse, 7 ans. 
La Souricière : 
Coste Edouard, 57 ans, propriétaire agriculteur et son épouse, Coste-Mulot Marie, 53 ans. 
1921, La Souricière : 
Coste Edouard, 67 ans, cultivateur et son épouse, Coste-Mulot Marie, 64 ans. 
La Hardrée, 2 générations : 
Coste Edouard, 44 ans, cultivateur, sa femme, Coste-Bouttevin Ernestine, 45 ans et leurs deux en-
fants, Coste Maurice, 17 ans et Coste Marie Thérèse, 15 ans. 
1926, Rue Tybal (rue des potiers actuelle), 2 générations : 
Coste Edouard, 72 ans et sa femme, Coste-Mulot Marie, 69 ans. 
Coste Edouard, 49 ans, cultivateur et sa femme, Coste-Bouttevin Ernestine, 50 ans. 
1931, Rue Thybal, 3 générations : 
Coste Edouard, 77 ans et son épouse, Coste-Mulot Marie, 74 ans. 
Coste Edouard, courtier, 54 ans, sa femme, Coste-Bouttevin Ernestine, 55 ans et leur fils, Coste 
Maurice, 28 ans.  
1936, Rue Tybal, 3 générations : 
Coste Edou ard, 82 ans. 
Coste Edouard, courtier en fruits, 59 ans, sa femme, Coste-Bouttevin Ernestine, 61 ans et leur fils, 
Coste Maurice, 33 ans.  
1946, Rue Tybal : 
Coste Edouard, courtier en fruits, né en 1877 (69 ans), sa femme, Coste-Bouttevin Ernestine, née 
en 1876 (70 ans) et leur petit fils Tabourier Edouard né en 1926 (20 ans). 
1975, Rue des Potiers, 3 générations : 
Tabourier-Coste Marie, 71 ans, mère de Tabourier Edouard, exploitant agricole, 49 ans, son épou-
se Tabourier-Dupuy Madeleine, 41 ans et leur fils, Tabourier Bruno, 18 ans. 
 
Coste Edouard, est donc décédé, c’était le 16 mai 1951, son épouse mourra le 5 mars 1965. 

La ferme  
de la Hardrée  
ou Hardraie. 

 
Cliché 

Google Earth 



Tombe de Coste Edouard (1877-1951) 
et son épouse Coste Bouttevin Ernestine 

(1876-1965) 

Tombe de son petit-fils 
Tabourier Edouard (1926-2018) 

La maison familiale, rue Tybal ou actuellement rue des Potiers. 



Revenons au personnage de notre sujet, Edouard Coste, né en 1877, Saint Christophe sur le Nais. 
Voici sa fiche militaire : 



Edouard Coste fit donc son service militaire habituel du 16 novembre 1898 au 22 Septembre 
1901, mais, la guerre arrivant, il fut rappelé le 6 août 1914. Atteint de troubles cardiaques, il fut 
envoyé dans plusieurs hôpitaux jusqu’en juin 1915 et réformé temporaire pour tachycardie perma-
nente. Classé inapte provisoirement par la commission de réforme de Versailles, le 20 septembre 
1917 pour tachycardie, affecté dans la réserve du 90e régiment d’infanterie, et envoyé en congé 
illimité de démobilisation le 15 février 1919 chez lui, à Saint Christophe sur le Nais. 
Il retrouva sa famille et son activité de cultivateur. 
 
Il fut élu Conseiller municipal en 1925, comme l’indique le compte-rendu du 17 mai 1925. 
"Installation du nouveau Conseil Municipal élu les 3 et 10 mai (12 membres) : Bourgoin Octave, 
Rivière Albert, Genest Eugène, Brocherieux Louis, Rousseau Placide, Gauthier Denis, Baillou Ju-
les, Coste Edouard, Perrotin-Devallée Auguste, Perrotin-Fusy Frédéric, Jamain Pierre, Branchu-
Langevin Louis. 
Maire : Bourgoin Octave 11 voix et un bulletin blanc. 
1ier adjoint : Gauthier Denis 9 voix. 
2e adjoint : Brocherieux Louis 8 voix." 
Il fut réélu en 1929 et 1935. 



16 mai 1929 Installation du nouveau Conseil Municipal élu le 5 mai (12 membres): MM Bourgoin 
Octave, Jamain Pierre, Perrotin Frédéric, Genest Eugène, Perrotin-Devallée Auguste, Rivière Al-
bert, Branchu-Langevin Louis, Baillou Jules, Brocherieux-Berthet Louis, Coste-Bouttevin 
Edouard, Gaultier Denis, de la Bouillerie Robert. 
Élection du maire : Bourgoin Octave 11 voix et un bulletin blanc. 
Élection du 1ier adjoint : Gaultier Denis 8 voix. 
Élection d'un 2e adjoint : Brocherieux-Berthet Louis 8 voix. 
19 mai 1935 Installation du nouveau Conseil Municipal élu les 5 et 12 mai : Bourgoin Octave, 
Brocherieux-Berthet Louis, Perrotin-Fusy Frédéric, Branchu-Langevin Alexandre, Coste Édouard, 
Baillou Jules, Perrotin-Devallée Auguste, Rivière Albert, Charbonnier Michel, Gaultier Denis, Pi-
chon René, Manceau Armel (12). 
Élection du maire : Bourgoin Octave (11 voix et 1 bulletin blanc). 
Élection du 1ier adjoint : Gaultier Denis (8 voix, 4 voix pour Coste Édouard). 
Élection du 2e adjoint : Brocherieux Louis (8 voix au 3e tour, 3 voix pour Coste et 1 voix pour Pi-
chon). 
En mai 1937, M. Octave Bourgoin décide de démissionner de son mandat de maire et le 9 mai, il 
faut procéder à une nouvelle élection au poste de maire sans avoir besoin de procéder à de nouvel-
les élections municipales puisque l’ancien maire est resté conseiller municipal. 
"Étaient présents les anciens conseillers municipaux :  Bourgoin Octave, Brocherieux-Berthet 
Louis, Perrotin-Fusy Frédéric, Branchu-Langevin Alexandre, Coste Édouard, Baillou Jules, Perro-
tin-Devallée Auguste, Rivière Albert, Charbonnier Michel, Gaultier Denis, Pichon René, Manceau 
Armel . 
Maire : Coste Édouard (8 voix, 1 pour Branchu, 1 pour Gaultier et 1 pour Pichon)". 
Edouard Coste se retrouve élu maire pour le reste de la mandature qui devrait se terminer en 1941. 
Mais la guerre arrive et va tout changer. 
C’est pendant son mandat, le 28 octobre 1937, que l'appellation officielle de la commune devient 
Saint Christophe sur le Nais. Voici un extrait du rapport de l’archiviste départemental : 



Le15 février 1939, le Conseil Municipal confirme sa décision du 27 janvier d'acheter une moto-
pompe Renault de 80 m3 et le matériel nécessaire. Cet achat coûtera 58 000 F (42 000 F à la char-
ge de la commune et 16 000 F de subvention de l'État). 
 
Le 27 mai 1939, le Conseil Municipal  procède à la réception de la moto-pompe Renault livrée par 
M. André Pichon et décide d'organiser une petite fête en l'honneur de cette acquisition, le 24 juin ; 
pour ces festivités il vote un crédit de 250 F, il décide aussi de faire rehausser le pylône des pom-
piers pour pouvoir y établir un séchoir à tuyaux. 
 
La guerre est déclarée et l’activité municipale se trouve réduite et certaines délibérations en sont la 
conséquence. 
 
Le 12 septembre 1940, le Conseil Municipal  vote 400 F d'indemnité de logement pour Melle 
Bouyer, institutrice suppléante, remplaçant M. Garnier, instituteur, actuellement prisonnier de 
guerre. 
 
Le 5 septembre 1942, M. le Maire donne connaissance au Conseil Municipal d'une lettre du préfet 
annonçant que l'église de la commune allait être classée Monument historique. 
 
Nouvelle conséquence de la guerre : 
Le 3 février 1943, par suite de l'impossibilité d'utiliser le logement précédemment occupé par 
Melle Leport internée par les autorités d'occupation en juin 1942 et dans la nécessité de procéder à 
une nouvelle location en dehors du local communal, le Conseil Municipal vote un crédit complé-
mentaire de 750 F. 
 
Le 20 décembre 1944, le Préfet nomme MM Gruel Victor, Guay Raymond et Cuvier François 
conseillers municipaux en remplacement de MM Bourgoin, Brocherieux et Rivière, décédés. Plus 
d’élection, mais une nomination préfectorale. 
 
La Touraine est maintenant libérée, mais pas encore tout le territoire français. 
 
Le 15 février 1945, M. le Préfet accepte la démission des conseillers municipaux et révoque M. 
Coste Edouard. 
 
M. le Préfet nomme M. Georges Girard, président du Comité Local de Libération, nouveau 
conseiller municipal. 
 
Cette démission des conseillers municipaux avait pour motif un désaccord avec M. Coste, le mai-
re, au sujet de la distribution de bois de chauffage aux nécessiteux de la commune. 
 
Comme M. Coste, de nombreux maires, en exercice pendant la seconde guerre mondiale, furent 
démis de leurs fonctions car il n’était pas simple d’administrer une commune ou une ville durant 
ces 5 années avec la présence de l’occupant allemand et les malheurs qui frappaient la population 
française. 
 
Monsieur Coste avait alors 68 ans, il prendra sa retraite et mourra le 16 mai 1951, à 74 ans. Son 
épouse, Ernestine Coste-Bouttevin lui survivra et décèdera le5 mars 1965, à 89 ans. 



Portrait d’Edouard Coste quand il était militaire au 135e régiment d’infanterie. 
 

Ce cliché nous a été prêté par M. Tabourier Edouard, son petit-fils. 



27 mai 1939 le CM décide d'acheter une tenue complète pour le lieutenant des sapeurs pompiers, 
M. Gaston Boulesteix, et des pantalons de treillis pour les pompiers. 
 
Voici le corps des sapeurs pompiers de Saint Christophe posant devant le pylône pour sécher les 
tuyaux. 


